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Spirit-ua1ite. 

CHOISIS, DESTINES ET ENVOYES 
POUR PORTER DU FRUIT 

Le theme de notre Assemblee Mondiale est "CVX au 
service du Royaume" j pour stimuler et motivernotre prepa­
ration a celle-ci, llExCo nous offre une parole du 
Seigneur qui doit nous servir de synthesedes objectifs 
que nous sommesinvites a mettre devant notre horizon 
alors que nous nous acheminons vers Guadalajara l 90. 

!ICIest moi qui vous ai choisi? et vous ai etablis 

pour que vous alliez et portiez .du fruit 

et que votre fruit demeure" (In 15,16). 


Suivant la deuxieme man1ere de prier quenous 
propose St Ignace dans les Exercices Spiri.tuels (249-255), 
prions devant ce petit texte et contemplons.la significa­
tion de chacune de ses paroles. Ceci pourra peut-etre .nous 
'aider a en mieux comprendre lecontenu, ainsi quIa savou­
rer ce que veut nous dire le Seigneur dans ce temps de 
grace et de preparation a notre Assemblee Mondiale. 

1. Choisis gratuitement par Jesus 

Le contexte dans lequel est prononcee cette. 
parole est un contexte dlamour et dlamitie. Jesus exprime 
a ses disciples les fondements et caracteristiques de son 
amour pour eux, amour qui est aussi condition de leur 
propre amour pour lui. 

Si tout amour, toute amitie, suppose un choix 
libre .de 'part et dlautre, Jean ;sou1igne, cependant, la 
priorite absolue ,du choix opere par Jesuq. .reprend, 
ainsi, un theme important de .11 Ancien Testament :.ce1ui du 
choix abso1ument libre et gratuit de la part de Yahve 
envers ce peuple infide1e et pecheur. Dans Ie quatrieme 
evangile, et dans Ie texte que nous.avonssous 1esye\1x, 
Ie choix de Jesus conGerne particulierement les disciples 
et ,est llexpression du choix du Pere lui-mem,e. II s'agit 
d'.un choix eternel et abso1u, qui s I exprime dans .1a 
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. . 1 11 ' d 1 f' , 'Ivocat10n a aque e on ne repon _ que par a _01: c eSi~ ce 
que nous dit le Seigneur, aujourd'hui, pour notre Conunuhau­
te Mondiale. Nous sonunes, avant tout, une conununaute de!pe­
cheurs, mais de pech~urs choisis, convoques. Et:p.ous 
sonunes uniquement choisis et convoques par la misericd[tde, 
la grace et l'amour du Seigneur pour nous. 

Selon la methode ignatienne, la grace a demantler, 
devant cechoix et cette convocation, ne peut etre qu~ la 

\ 	 suivante: > "ne pas etre sourd a son appel, mais promp~ et 
diligent a accomplir sa tras saintevolonte" (Ex.Sp.91). 
Celui qui nous choisit et nous convoque de la sorte est 

I 

le 
"Roi Eternel· et Seigneur Universel" tel que llappelle St 
Ignace au debut de la Deuxiame Semaine des Exercices Spiri ­
tuels. En nous appelant, il a devant :).ui"tout lluniversl! 
et sa seule preoccupation est la "gloire de son perel! 
(Ex.Sp. 95). -

Cherchons done, tras humblement, 'a avoir lune 
oreille de disciple pour ecouter a quoi il nous comi;pque 
et dans. quel but il nous choisit et nous appelle. i~ 

2.Destines a suhre le Seigneur eta travailler avec Luli 

Nous nlavons pas seulement ete choisis, ~ais 
destines (*). Le mot du texte original grec "tihe~ai" 
exprime Ie fait de "situer quelqulun dans une fonctioh ou 
un travail, en lui assurant les moyens de 11 exerceriavec 
efficacite". Le groupe des disciples est done dest[ine, 
investi, par- un don du Seigneur, du poids'd'une mis~ion 

,I

qui 	n'est autre que la participation a Sa propre missio~. 

Osons sentiI' qu' il se passe la merne chose 'avec 
notre Communaute Mondiale. Nous avonssuivi la proposition 
de vie CVX, repondant a un choix et a- un appel. Mais; cet 
appel nous engage et nous destine, clest-a-dire qu'ilnous 
fait prendre part a un destin, Ie destin de Celui quilnous

Ia appeles. 	 i 

I 


(*) 	Note du traducteur: Pour les besoirrs de la traductiion, 
nous suivrons l'edition espagnole de la BibIJ de 
Jerusalem qui traduit le mot "tihenai ll par "destihes" 
(lletablis ll dans 11 edition fran!;aise). f 
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A partir du moment oit nous acceptons l"aventure 
de nous faire disciples de la spiritualite et du style de 
vie CVX,nousacceptons aussi de voir notre destin irreme­
diablement conforme a la, personne de Jesus • Desormais, 
nous ne sommes plus maitresde nos pas et de notre vie, 
mais la vie pour nous est de Le suivre et de prendre part 
a son chemin difficile et de grande joie (cf. Ex.Sp. 116) 
dans la mission que lui a assigne Ie Pare. 

Tout ce que nous desirons, clest etre avec Lui, 
aller avec Lui et, ainsi, obeir a'cette loi: "celui qui 
voudra venir avec moi doit peineravecmoi~ afin que, me 
suivant dansla souffrance, il me suive aussidans la 
glaire" (Ex.Sp.9S). Nous offrons notre vie, avec une 
"determination reflechie" et lisa faveur et son aide"; 
c I est la 11 unique cause de notre j oie car·, c I est tout ce 
que nous "voulons et desirons" (cf.Ex.Sp.98). La communion 
avec ,Lui 'et Son destin, cependant, nous envoie. Elle est 

""pour que, vons alliez" comme Lui, obeissant a la volonte 
du Pare. Oit sammes-nous envoyes aujourd'hui, en tant que 
Communaute Mondiale choisie et destinee? 

3. Envoyes pour porter du fruit qui demeure 

Nous nlavons pas ete appeles ni destines a la ste­
rilite, mais a la fecondite, a la vie.Si notre ,vocation 
est une vocation d'amour, si notre destin est un destin de 
communion, notre mission ne peut etre que productive de 
vie, de plus de vie, de vie en abondance, de cette vie qui 
ne meurt pas etque seul Jesus peut offrir aux homme$, :f..ui 
quiest'cette vie enpersonne. 

Notre Communaute Mondiale n'aurait pas de raison 
dletre si notre horizon commen~ait etfinissait en nous­
memes. Clest pourquoi, nous sommes et nous voulons etre de 
plus en plus un corps organise de laIcs au, service de la 
mission, evangelisatrice de l'Eglise. Cette:missl.on a pour 
final·ite de porter des fruits, des fruits de vie, des 
fruits qui demeurent. Le service ,est Ie moyen qu~ Ie 
Seigneur nous propose afin que ce fruit soit une realite •. 
Notre vocation et notre spiritualite sont une vocation et 
une spiritualite de service apostoliqne dans un monde 
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flagelle par, les divisions, les injustic;.es, et. 1es opp~es­
sions . de toute c1asse. Clest dans c;.e monde quenous sOFes 
envoyes pour annoncer1a'Bonne Nouvelle de 1a liberation 
venue en 1a personne de Jesus mais quinecessite en;~ore 
qulon la construise, 'qulon 1a cu1tive et qulon 1a frsse 
grandir. ! 

:f 
Dans ce temps' de preparation a notre AssemQ~ee, 

nous sommes donc invites a regarder nos rea1ites nati~ma­
les et continentales avec un regard contemp1atif et f ou­
reux 'comme ce1ui de 1a Sainte Trinite dans 1a Cont 1a~, 

tion de Vlncarnation (Ex.Sp.10l-109). Par. ou passent: 1e.s 
necessites.denotre pays et de notre continent? Ou se 
trouve,· pour .nos' "freres auj ourd I hui, 1e bien 1e ,plus 
universel? Quly a-t-il de plus urgent a fairepour que 
Jesus-Christsoit plus connuet plus aime autour de nou's? 

t­

Ce'regard profondement contemp1atifnous permet­
tt'a d'arriver a l'Assemblee de Guadalajara avec qu~lque 
chose de plus clair a apporter au discernement detout,e la 
Communaute Mondiale, sur les formes que doit prendre tiotre 
service pour 11Eglise et Ie monde d'aujourd'hui. 

Faisons donc devenir notre ce petit texte: de 
l'evangile de Jean qui nous est propose comme theme de 
notre Assemblee. Ayons-le constamment sous les yeux, 
1aissons llEsprit 11ecrire sur les tables de chait que 
sont· nos corps et· nos coeurs, repetons-1e.incessan\ment 
avec nos 1evres et en nous-memes. Ainsi, impregnes de hUi, 

t 
tournons ensuite notre regard vers Ie monde qui atteiid de 
nous une reponse d'amour et de service. Ceci pous'prepare­
ra a arriver a Guadalajara ,avec des oreilles attentives, 
un desir ardent,lme disponibilite .et une docilite fa ce 
que 1e Seigneur inspirera a toute.la Communaute Mondia~e •. 

Puisse notre communaute continentale 
americaine, "au terme de Guada1ajara ' 90,eprouver les 
sentiments que' ces serviteurs dont l'immense joie 
dire: "Nous sommes des serviteurs ,iputiles; 
fait ce que nous devionsfaire" (Lc 17,10). 

Maria Clara 
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Spirit-ua..lite. 

UBI AMOR IBI OCULUS. 


Les Exercices, eco1e du regard 


1. Aprendre· a regarder avecle regard de Dieu 

Les Exercices ignatiens .sont un mode tr~s parti ­
culier de voir et de regarder la realite. Au debut des 
Exercices, on nous fait prendre conscience que mediter et 
contempler peuvent eire des activites de l' ordre du tlvisi-' 
ble" (Ex.Sp.47), et il nous est demande de "voir le lieu" 
et de "voir par le regard de l'imagination" (id) aussi 
bien.les lieux materiels que les personnes que nous contem­
plons. Voir et regarder sont un mode de considerer la rea­
lite, en ,se laissant affecter de fa90n sensorielle par ce 
que l' on medi te ou contemple .. · 

• 
. Ainsi "regarder qui je suis" (Ex.Sp .58) ou 

"regarder ce qu'est tout le cree en comparaison de Dieu" 
'(id) est correlatif, 'dans la premiere etape des Exercice~, 
avec '~considerer qt\i est Dieu contre lequel j' aipeche" 
(Ex.Sp '59), de tellesorte qu'il nous est propose .un 
regard bipolaire sur la consideration des peches:,de nous 
aDieu. Ou peut-etre bien plus: un regard qui, pour etre 
juste avec nous-memes et le souveIl:ir de notre vie,passee, 
doit avoir pour perspective la meme profondeur de cham~ 
que le regard de Dieu. Le colloque d'amour a la fin du 
premier Exercice se ,fait "en, imaginant le Christ notre 
Seigneur devant moi, place sur la croix" (Ex.Sp 53) et 
cl~st seulement lien le voyant dans cet etat" (id) que ja 
peux, lien me regardant egalement moi-marneil (id), me.poser 
les questions decisives sur le futur de.ma vie. 

Regarder et se regarder n1est pas un exercice 
d'introspection, . mais suppose que je sorte de moi~meme, 
que j'aie un autre regard sur moi-meme et sur~a vie, 
precisement en me regardant avec les yeux de la foi.Dieu 
est :Celu~ qui ragarde, Celuiqui nous regarde' avec compas­
sion et tendresse, avant marne que no~s ~yons pu lever les 
yeux de, la misere qui nous empeche de voir la vraie reali ­
te de notre vie. ~egard de sympathiequi nous rachete de 
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,l'oubli du peche et nous rarnene a la memo ire de la ViJ, au 
cote positif de nous savoir vivants et recrees, touj'ours 
grace_ a ce regard accueillant. Tel l'aveugle de nais~ance 
de l'Evangile de Jean, nous aussi nous ouvrons les y~ux'a 
nous-memes, en laissant derriere la cecite de notre rJ.gard 
passe pour nous retrouver directement avec Ie regard de, Je­
sus: "Tu Ie vois, celui qui te parle, c'est lui"(Jn 9,37).

! 
2. Et ?vec ce regard, regarder lemonde 

On commence par regarder avec les yeux Jt on 
finit par voir avec Ie coeur. Le regard arnoureux de )ieu 
nous rend notre dignite perdue et comme fils (recrees, 
aimes'... ) nous dirigeons notre contemplation vers le:mon~ 
de. Apres ,avoir "regarde comment ce roiparle a fOus les 
siens" (Ex~Sp.93), nous devons "voir Ie Christ notre iSei­
gneur, Roi eternel, et devant lui tout l'univers" (Ed.sp . 
95), de telle faeon que nous puissions Ie contempler'ldans 
l'endroit qui est le~sien, lieu de predilection de rlieu, 
et voir l'objet de son desir et de sa volonte: "ma voionte 
est de conquerir Ie monde entier ... " (Ex.Sp~ 95). La r~ali­
te de l'histoire est objet de la volonte salvifiqued~ Je­
sus et, 'de la meme faeon, est regard depuis Ie coeur ,[avec 
une immense sympathie. Suivre Ie Christ est une dyn~ique 
qui nait d'unhbrizon de mission, et qui nous fait de~irer 
ce queveut Ie Christlui-meme: Ie renouvellement cociplet 
du coeur de toute I' humanite, car il est venu "pour ~u' on 
ait la vie, et qu'on l'ait surabondante" (In 10,10). I 

I., 
Cependant, la OU, cette ecole du regard queisont 

les Exercices se fait Ie plus visible est dans la contem­
, I

plation "de l'incarnation. Partant des "trois Persdnnes
;,.' t 

divines regardant toute la surface ou la sphere de l'runi­
vers, remplie d'hommes" (Ex.Sp. 102), nbus sommes inv~tes, 
nous 'aussi, a poser notre regard autour de nous, a '~voir 
l'immensite et la sphere du monde, OU vivent des 
si rlombreux et si divers" (Ex.Sp. 103) et a "voi 
personnages les uns apres les autres ( ... ) dans toute·· 
variete" (Ex:Sp. 106): car ce que nous pouvons 0 

nous regardons attentivement Ie monde,c'est que 
naissent, bien' portants, riant et en paix, d'autres 
rent, malades, dans les larmes et laguerre... Tel 
la description d'une realite divisee et confrontee, 
8 ­
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monde de conflits et de contrastes que Dieu sait r'egarder 
tel· qu'il'est, et pour 1eque1 11 a de 1a compassion ca~ il 
'est peup1e de gens qui ne savent pas regarder, qui n I ont 
pas de . lumiere dans 1es yeux et meurent "dans un si grand 
aveuglementll (id). 

"' " - , ' 

Cependant, dans cetteperspective de lavisiblli­
te, Ie' regard de Dieuet d~ l'ho1llDle se dirigent vers un 
autre pole d'attraction: les yeux .de Marie, jeune·fille de 
Na~areth •., Elle est capable. de tourner vers Dieu.unregard 
limpide et d'y refleter Sa tendresse et Sonamourinfinis. 
Le regard 'de' Marie est Ie point de reflexion necessaire 
pour ne pas tomber dans un regard ,de d.esespoir et d'impuis­
sance devant Ie monde. Seu1 llamour est capable de decou­
vrir ce 'qu'il y a de bon dans Ie monde, de regarder avec 

'sympathie 11 impuissance et 11 aveuglement humains . 

C

. Marie est. choisie par D:;ieu, car Dieu l'a regardee 
avec compassion, il a pose lesyeux sur elle, il "a jete 
les yeux sur 11 abaissement de sa servante" (Lc 1,48). 

I est precisement de la grace .de ce regard que jaillisent 
la J01e et Ie bonheur qui inondent Ie, coeur de. Marie, en 
qui Ie Tout-Puissant a "fait de grandes choses" (Lc 1,49)., 

Dans Ie Magnificat, Marie montre. jusqula quel 
point elle est habituee a regarder· Ie monde,.larealite 
qui llentoure, avec Ie meme.regl;lrd que.celui de Hieu pour 
la .contempler: avec une misericorde:active et liheratrice, 
les puissants sont. renvers.es de . leurs trones, les riches 
renvoyes les mains vides; les superbes disp~erses, car les 
affames sont combles de 'biens et lesh~bles,du peuple 
sont secourus et releves de la poussiere. En verite, Dieu 
rila pas oublie ,son. peuple et sa.miseric.orde s'etend a tou,:, 
tes l~s generations; clest un Dieu quiaccomplit 1es pro­
messes qulil faitaux,pauvres et aux,simples.Son bras puis­
sant se fait fort pour les siens!Tel'leest la conviction 
ecclesiale de Marie' et de quiconque ayant fa~t 11 experi~m­
ce sur" sa vie d\l' regard de, tendresse de Dien qui' soigne 
notre coeur de la ,£rus,tration et de l' impu~ssance du mal. 

. Ignace nous invite dans cette contemplation a 
'~dire. ( ... ) .au Verbe eternal incarne, " ou a, sa Mere, Notre 
Danie. Demander ce que l'onsentira ensoi" (Ex.Sp.1Q9) et 
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llEg~lise nous suggere de demander un de ces regards: 1!"Oh, 
Marie, notre avocate, tourne vers nous tes yettx miser~cor­
dieuxl!. Puisse-t-e11e nous clarifier Ie regard afit;i que 
nous voyions comme e11e 11 action mysterieusede Dieui!dans 
1es avatars de 1 lhistoire! Mais surtout puisse-tie11e 
nous donner de voir avec 1e coeur, avec un regard de foi 

• '1­

purifie qui nous permettenon seu1ement de voir Ce qu~i1 y 
a "de' bon dans les auttes, mais- de regarder l'histoire ,I avec 
perspicacite pour decouvrir 1a liberation qulexperilpente 
11humanite 10rsqueDieu laregarde. Car-1e regard dei!Dieu 
sauve notre histoire miserable. ' 

3. Regarder pour nous,rendre presents au mystere 

Ouvrir nos yeux au monde.,c'est nousrendrepre­
sents au monde, de nos, fteres, au' mys,tere que renferme 
11histoire humaine. La contemplation nous ouvre a lafrea­
lite de la 'presence 'de Dieu en Jesus, ne de Marie, (venu 
partager notre conditionet 1a sortir du peche. 

I 
Regarder, clest nous tendre'presents pour set-vir. 

Clest eveiller la dynamique du desir: "dans ledeslrde 
mieux connaitre ( .. ;) afin de mieux1e servir" (Ek.sp. 
130). La connaissance contemplative nlest pas archeologie 
du passe,mais remise en place et transformation du[pre­
sent. Regarder et connaitre, C I est aimer et suivre. Et s i 
nous aimons, nous regardons differemlIlent, non pas~o~e 
des spectateurs passifs, mais -comme des acteurs engages 
dans 1e mystere de 1a presence de Dieu dans 1e mbnde. 
Clest- "voir Notre-Dame ( .•. ) at l'Enfant jesus apres 'butil 
est ne. Et moi, me faire un petit pauvreet un petit e~c1a­
ve indigne, qui 1es regarde, 'les contemp1e et les! sert 
dans leurs besoins, comme si je ,me trouvaispresentll! (Ex. 
Sp .114). Contempler, c' est regarder avec amour, c I estt nous 
laisser faire pour entrer dans la nouveaute de l'eve~ement 
qulest 1a venue de Jesus dans,la vie de nos'freres.; Pour 
cela, i1' nous '- faut' retrouver 1 I actualite du myst~re du 
sa1ut, mediter dans notre coeur, comme Marie, pour as'simi­
ler 1a nouveaute de ce qui fut proclamation avant d: 

) ' etre 
recit, de ce qui fut nouvelle avant d'etre ecrit. i 

11 nous faut rompre 1es schemas savants de 
hensionet d'ana1yse en participant reel1ement a 
10 ­



nous, contemplons, grace a un veritable engagement dans Ie 
monde 'oifnous.nous situons. Le Verbe ihcarhe est Ie servi­
teur du monde. II est celui qui renonce a la possession' de 
ce 'qui il est et a sa situation CIne rEitint pas jalousement 
Ie rang qui l'egalait a Dieu" Phil 2,6), celul qui renonce 
a son immunite C"prenant la condition d ' esclave l1 

, id.) 
pour se' faire l'un d'entre nous etassumer la condition 
commune 'des'mortels. Car i1 n I est pas VEmU comme seigneur 
ou comme roi, mais comme pauvre et' humble. 

Ignace insiste sur Ie fait que nous devons voir 
h~s personnes, lIcoIitempler en detail ce qui les concerne 
et tiret quelque profit de ceque lion voitH (Ex.Sp: 122). 
La venue de Jesus 'daris~' Ie monde a lieu comme celui qui 
entre dans une' histoire marquee par la liberation. Libera­
tion reelle, collective, 'integra1:e.. Liberation de notre 
misere', de tout ce qui nous lie., qui nous empeche de decou"" 
vrir 'la realite telle qu'elle est et de nousenapprocher. 
Dieu lui-meme. vieht nous' faire bouger, nous sortlr'de 
notre impuissance. Et' cette liberation nouspermet de 
verifier Ie potl'voir transformantdl1 Royaume de Dieu qui 
passe mkessaireinent par Ie coeur'et nese fait pas sans 
souffrance. Clest' pourquoi nous devons lIregarder et 
considerer ce qu'ils font: leur voyageet' leur peine pour 
que Ie Seigneur vienne anaitre dans une extreme pauvrete. 
Et au terme de tant de peines; apres la f i:dm'~ la soif, la 
chaleur et Ie froid, les irijust~cas et le.s affronts, il Va 
mourir "en croix; et toutcela pour'mol" (Ex. Sp'~ 116). 
Puisque Jesus est, ~c~,dans notre monda, nous devons Ie­
regarder avec beaucoup d'attention. 11 ne slagit pas de Ie 
manquer, ainsi qui il nous a lIiis en garde; e.tqu'au soirde 
11 histoire, nous nous voyions oblige's de: lui deman'der: 
"Quand nous'est-il "arrive de te'voir affame ou assoiffe, 
etranger ou nu, maladeouprisonnie'r, et de. ne tepoint 
secourir?"(Mt 26,44) .. 

LesExercices sont une ecole du regard, car en 
eux~ nous apprenons 'adecQuvrii la force de Dieu darissa 
faiblesse " humaineet a embrasser etdesirerde tout notre 
coeur ce que Jesus ci';:iime et embrasse. Llecole du regard 
ne serait-ellepassimplement une ecoled'e l'affection? 
C'est certaitl,'ubi artior; ibi 'oculus.. ,~ ~ 

Xavie"t" Quirizas'.j. 
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Je.u,n.e.s Vie. de. l'Eg:L:i!.se. 

I 
LA BEAT.IFICATION I 

DE PIER GIORGIO FRASSATI J 


I 
I 

Dans cat article, PROGRBSSIO se fait I I echo du Gonseil 
Pontifical pour les 'talcs, en publiant, dans s1 quasi 
integralite, un document sur la prochaine Matificahon de 

.J 

Pier Giorgio Frassati, jeune italien, mort en 1925. j
i 

"D'ici peu, Ie 20 mai prochain, aur~ l~eu. a Rome 
la beatification de Pier ,Giorgio Frassati, par Jean-Paul 
II. .Il nousa semble que nous nous devionsde vous,annon­
cer cette nouvelle a l'avanc'e, parce qu'il s'agit d'~n~ve­
nement qui devra~t avoir un profond retentissement sur,tout 
aupres des jeunes. De. nos jours,. nombre d'entre eux:, en 
effet, sont a la recherche d' un"projet de vie faitie de 
plenitude et de bonheur. Mais pour les convaincre qu;e ce 
projet est realisable, les mots a eux seulsne suffi~ent . .J 

plus, les jeunes ont besoin de connaitre des temoins, qui 
ont su mettre en pratique leur christianisme d I une ~,a!;on 
coherente et radicale eten meme temps dans la jo~e et 
dans les conditions d'une vie normale. I . 

Et void que l'Eglise va a l'encontre de dette 
grande soif· demodales convaincants de vie chretienn¢, en 
indiquant la figure du futur Bienheureux Pier Gidrgio 
Frassati. Il s'agit d'un italien, mort a l'age de 24!ans, 
alors qui il etait encore etudiant. Tras actif dans i!plu­
sieurs associations catholiques, ouvert aux. ques~ions 
sociales de son temps, tras sensible atoutes formJs de 
misere, constamment pret a rendre service, . 
passionne de montagne et toujoun; entoure d' amis, . 
Giorgio avait mis au centre de sa vie une foi s 
profonde qu'il voulait partager avectous. De lui, 
Paul II disait recemment, au cours d'une visite a 
(Italie), en se, recu.eillant sur la tombe du Servi 
Dieu,: "Le temoignage particuliarement .frappant qu 
laisse avait pour fondement son adhesion totale'au ' 

. sa fidelite loyale envers l'Eglise et lagenerosite 
ardeur aposotolique. A tous, il a offert un eXemp 
aujourd'hui encore,n'a rien perdu de sa force entr..........,..... 
12 ­
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Je vous souhaite a tous, et specialemEmta vous les jeu­
nes, ~esavoir retirer de cette vie breve mais lumineuse, 
llaspiration a vivre votre christianisme avec coherenceet 
11 appel a en donner un temoignage authentique" (16-7-89). 

Si nous vous communiquons la nouvelle de cette 
beatification, cl~st qulelle constitue un don tout particu­
lier de la Providence pour tous les jeunes de notre temps 
et nous vous invitons donc a faire connaitre la personne 
et la vie de Pier Giorgio Frassati ( .•• ) en souhaitant que 
de nombreux jeunes puissent etre encourages par son exem­
ple et quI ils trouvent, a travers ,le temoignage de ce '< < 

jeune chretien atithentique, une aide efficace dans leur 
vie spfrituelle." Le jour de la beatification de Pier< 

Giorgio, <nousnous unirons tous a la priere que llEglise 
adressera <a Dieu, par llintercessiondu nouveau Bienheu­
reux, a llintention de tous les jeunes de notre temps". 

PIER GIORGIO FRASSATI 

Pier Giorgio Frassatinacquit a Turin, en Italie, 
le 6 avril 1901, fils d'Alfred Frassati, Fondateur et 
Directeur du journal liberal "La Stampa" et d'Adela'ide Ame­
tis. Apres les classes' primaires ( ••• ), il poursuit ses 
etudes au Lycee M. DIAzeglio, puis a llInstitut Social, 
tenu par les Jesuites QU il obtiendra son diplome d'etudes 
secondaires. Clest la qu'iltrouvera le cadre favorable au 

'developpement de sa vie spirituelle: il fera partie de la 
Congregation Mariale et de llApostolat de la Priere. 11 
communie tous les jours. Sa profonde devotion a Marie le 
conduit a se rendre souvent au Sanctuaire d'Orope et a 
celui de la Consolata de Turin. En 1918, il s'inscrita la 
Cohfe~ence Saint-Vincent-de-Paul, allant en aide a ceux 
qui en ont le plus besoin moralement et materiellement. 11 
sloccupe des malades, des jeunes orphelins etdes resca­
pes. La merne annee, il Sl inscrit a l'Ecole Polytechnique 
de Turin et choisit la Faculte du Genie des Mines: IIJe 
serai Ingenieur des Mines disait-il a un ami - pour< 

pouvoir . mieux servir le Christ parmi les mineurs". En 
1919, il entre dans 11 Action Catholique et devient membre 
de laFederation Universitaire CatholiqueItalienne (FUCI) 
et de la Jeunesse Catholique Italienne (GCI) en partici­
pant activemant a leur vie. La merne annee, il s'inscrit a 
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'1 
llAdorat:ion Nocturne. Pier Giorgio slengage aussi dan~ la 
politique. Malgre son origine bourgeoise et liberalel il 
s'inscrit au Parti Populaire. Lorsque Son pere est n~nnne 
ambassadeur d'ltalie a .Berlin, Pier Giorgio' faitf[ la 
connaissance de Karl Rahneret de Karl Sonnenschein, avec,
lesquels il va visiter les quartiers les plus miserables 
de la ville, en se mettantau service des pauvres.ll :fre,...., 
quente les cercles qui reunissent etudiants et ouvriers.,
Et clest cette experience si riche qui lui donnera Videe, 
au ler Congres de Pax-Romana tenua Ravenne en 192H

I 

un 
peu trop audacieusepourl'epoque, de proposer de reUnir 
la FUCl et la GCL En 1922, il entre·dans le Tiers-Ordre 
Dominicain en choisissant - en souvenir de Savonarole7" le 
nom de Jerome. Pier Giorgio esttoujours au premier rang 
lorsqu'il s'agit de defendre la.dignite humaine. Des le 
debut, -il sait discerner Ie vrai visage du fasci$me: 
"Votre violence ne peut plier la force de notre foi, p~rce 
que Ie Christ ne meurt plus". Passione de montagne et. de 
sport, il organise des excursions avec des amis (aveclqui 
ilforme ce qu'ils slamusent a appeler "La SOcieterdes 
gens louches") et en fait bientot des occasions d I aposto­
lat. Juste avant d'obtenir son diplome d'lngenieur. apres 
une semaine de souffrances, il meurt le 4 juillet 1925, 
terrasse par une polibmyelite aigiie. 

. I 

Clest seulement a son enterrement, auquelront 
participe ses nombreux amis, mais ·aussi une foule innnbnse 
d'inconnus, que gtest revele a sa famille ce quIa ree~le-' 
ment ete Pier Giorgio. Son corps repose a Pollone, dan:S la 
tombe familiale.! 

Des> ·1932, connnen~ait Ie prooes debeatificat~on. 
En 1981, le proces apostolique dibcesain etait arrive .'a sa 
conclusion. En 1987, .le decret sur ses vertus hero1ques 
etait publie. Le 20 mai 1990. Ie Pape Je'an-Paul .IiI le 
declarera Bienheureux. 

DE SA CORRESPONDANCE..• 

"Connne catholiques, nousavons un Amour 
se tout autre amour .. et qui. apres celui qui est 
estinnnensement beau, connne est belle notre 

(D'une lettre a un ami ­
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"Tu me demandes si je suis gai. Et comment ne 
pourrais-je pas l'etre tant que la foi mIen donne lit 
force? Toujours gai. La tristesse doit etre bannie des 
coeurs des catholiques. La souffrance n'est pas la tris­
tesse, qui, elle, est une maladie pireque tout autre. 
Cette maladie-ci est presque toujours le fruit de l'athe­
isme. Mais le but pour lequel nous avons ete crees nous 
indique la voie, meme si elleest parsemee de bien des 
ep1nes, mais elle n1est pas une voie de tristesse. Elle 
est pleine de joie, meme a travers la souffrancell 

• 

(D'une lettre.a sa soeur ~ 1925) 

ILS ONT DIT DE LUI ... 

"Pier Giorgio Frassati nous montre ce que signi­
fie vraiment, pour un jeune laic, donner une reponse 
concrete au "Viens et suis-moi". 11 suffit de je:ter un re­
gard, meme bref, sur sa vie, consumee en a peine 24 ans, 
pour comprendre comment Pier Giorgio a su repondre a 
Jesus-Christ,: ce fut la reponse d' un jeune "moderne", 
ouvert aux problemes de la culture, du sport (un alpiniste 
'de valeur!), aux questions sociales, aux veritables 
valeurs de la vie, et en memetemps d'un homme profonde­
ment croyant, nourri du message evangelique, au caractere 
ferme et coherent, se passionnant au service des freres et 
brfilant d'une ardente charite qui le menait selon un ordre 
de piorite absolue, aux cotes des pauvres et des malades. 

( ... ) Pier Giorgio comme authentique jeune 
chretien nous indique que ce qui compte le plus, dans la 
vision chretienne de 1 'homme, c1est 1a personne et sa 
vocation, te11e que Dieu 1es a etab1ies". (Jean~Pau1 II, 
aux jeunes de Turin, 13.4.1980) 

"De la communion avec 1e Dieu Consolateur, hote 
suave de l'ame, fraicheur interieure, tu retirais un ali­
ment vivifiant. Entre ton activite externe et ta droiture 
morale interieureet ton assiduite a l'putel de Dieu, il 
existe tres certainement un lien etroit.Un jour,peut-etre, 
l'Eg1ise nous dira que tu as veritablement tout puise dans 
la force de Dieu. Dieu, le secret de ta jeunesse. ( ... ) 
Le christianisme est une exaltation de la vraie vie. C1est 
pour ce1a que du coeur et des mains de Pier Giorgio emane 
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!f 
une charite cortstante.L'amour duprochain est.la manifes"­
tation d I une vie qui reflete Ie mieux celle de Dieu: sa'!pa"­
ternite universelle, sa prodigalite, sa bonte, son es$en­

·ce. Clest la meilleure preuve certifiant la cOlncid~nce 
entre la religion et la vie. Clest un actede foi con6ret 
\qui affirme que, dansle frere necessiteux, lii se tr~uve 
1e Christ". ! 

(G.B. Montini - Paul VI .,.. Turin, 3.7~19f2) 

'f 
liCe quietait frappant chez Pier Giorgio, cletait 

sa purete, sa joie rayonnante, sa piete, sa liberte dien­
fant de Dieu devant tout ce qui est beau dans le monde, 
son sens social; la conscience qu'il avait de partager la 
vie et la destinee de l'Eglise. Mais ce qui etonne le plus 
clest que tout ceci semblait en lui si naturel et d~une 
spontaneite si chaude et si virile. Sa foi n'avait au~une 
'explication' humaine. 

Frassati n'etait chretien ni par reaction cohtre 
la generation liberale et anticlericale des sesparehts, 
ni pour je ne sais quel motif "culturel,j. Sa fo~ se 
nourissait de la substance meme du christianisme: ~Heu 
existe, la prl.ere est Ie levain de la vie eternelle.i; la 
fraternite universelle. la loi des rela.tions humail)es. J , 

Et clest ici qu'apparait Ie caractere mysteri: 
rebelle aux rigueurs,de la logique. de la grace di 
dans un milieu Oll Ie christianisme etait considere 
"depasse". voila qulapparait un chretien qui respi 
joie de vivre, qui n'est ,sectaire en rien, qui vi 
christianisme avec un elan a vous fairepresque , 
aurait pu dire qu' il n I avait pas de problemes. En rea' 
illes a noyes au prix de je ne sais quelles souffr 
dans la grace de sa foi. En bref ,c I etai t un . 
priere, un honnne qui se nourrissait tous les jours 
de la mort et de la vie, un honnne devore par II 
ses freres". 

(Karl Rahner. s 

* * '* * '* 
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Spirit1...l.B.lite 

VERS GUADAI,.AJARA t 90 

Avec 1a Vierge ~e Guada1upe IIe partie 

MYSTERES DU TROISIEME JOUR 

Les lectures du 3e jour racontent comment Juan 
Diego confie a la Vierge son desapointement a la 'suite de 
sa rencontre avec l'eveque.Il se dit humble et pq.uvre, et 
pens,e ne pas pouvoir reus~ir.La Vierge,l'encourage et l',en­
voie de nouveau chez l'eveque. Juan Diego accepte, bien 
que persuade de recevoir le merne accueil qulauparavant. 

\ 

PREMIER MYSTERE: Bien que Juan Diego ait mis tout son 
enthousiasme dans l' accompliss'em,ent de sa mission, il 
rencontre des difficultes qui le decouragent. Les 
personnages importants de ce monde ne lui accordent aucun 
interet car clest un pauvre indien. 

* Dans ce mystere, nous te demandons, Seigneur, que les 
difficultes que nous rencontrons, en essayant de faire 
ta volonte, ne nous decouragent pas. 

* Notre Pere, aves Maria, gloria ('qui se repetent a la 
fin de chaque mystere). 

DEUXIEME MYSTERE: Juan Diego va vers Marie pour lui 
annoncer le resultat de, sa demarche. 11 est responsable 
devant Celle qui lui a donne sa mission. 

* Marie, avec ton aide et ton exemple, fais. que nous 
soyons responsables de notre engagement baptismal. 

TROIstEME MYSTERE: ,Juan Diego reconnait, en toute humili­
te, ses limites et 11 est conscient que notre societe ne 
valorise, les personnes que pour ce qulelles ont et meprise 
les pauvres et les simples. 

* Demandons au Seigneur de nous permettre de reconnaitre 
nos propres faiblesses et de pouvoir changerpeu a peu 
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cette societe qui marginalise et meprise les plus 
vres et les plus necessiteux. 

QUATRIEME MYSTERE: Marie fait prendre conscience a auan 
Diego que la force de Dieu est avec lui pour l' aider. :i 

., 

* Demandons" dans ce mystere, qu' elle nous fasse compten~ 
dre, a nous aussi, que ~ans notre vie, nous comptons 
sur la force de Dieu. 

CINQUIEME MYSTERE: La Vierge explique a Juan Diego que 
nous avons tous une mission dans ce monde et que personne 
ne peut l'accomplir a notre place. 11 comptend et obeit. 

* Demandons au Seigneur de nous aider a jouer notre role 
merne si nous pensons que beaucoup d'autres peuvent Ie 
faire et mieux que nous. I 

! 

LITANIE (cf. Progressio n.1, 1990) 

t 
PRIERE FINALE: Dieu tout puissant, fais avec nous celque 
tu as fait avec Juan Diego pour que notre volonte soit 
t6ujours docile a la tienne et que nous te servions ,~vec 
un coeur sincere en tout ce que tu nous commandes, PAR LE 
CHRIST NOTRE SEIGNEUR, AMEN. 

(CHANT) 

MYSTERES DU QUATRIEME JOUR 
I 

Les lectures du 4e jour racontent la 2e visite de 
Juan Diego a' l'eveque. Celui-ci lui demande un signe p~ou­
vant que c'est bien la Vierge qui llerivoie, et decide de 
Ie faire suivre. Or, les'personnes chargees de 11 
Ie perdent de vue; fachees de cela, elles persuadent l' 
que de ne plus accorder aucun credit a Juan Diego et 
punir avec durete au cas ou celui-ci se representerait. 

PREMIER MYSTERE: Malgre 11 accueil quI il a deja re!;u, 
Diego retourne chez lleveque, avec humilite, 
presenter la demande de Marie. 

18 ­



1< 	 Offrons ce mystere pour que, malgre les .refus que nous 
rencontrons dans notre vie, nous co~tinuions a mettre 
en oeuvre tous les moyens possible.s pour realiser 
notre mission. 

DEUXIEME MYSTERE: Contrairement a l'attitude d'ouverture 
de Juan Diego, l'eveque Zumarraga n'a pas confiance, il 
lui pose de nombre:uses questions etvameme jusqu'a deman­
der un signe visible pour pouvoir Ie croire, ne sachant 
pas decouvrir Ie message de, Dieu dans les gens simples. 

* Demandons au Seigneur de nous .ouvrir a la parole qu'il 
noustransmet, tres souvent, au travers de personnes 
qui nous sembl~nt ignorantes et simples. 

TROISIEME MYSTERE: Celui qui a la foi sait que Dieu repond 
touJours. C'est pourquoi. Juan Diego attend que Marie lui 
donne lesigt;le demande par l'eveque. " 

* Dans ce mystere, demandonsau Seigneur de nous appren­
dre a mettre nos' efforts dans la realisation de. sa vo­
lonte, sachant que, parfois, sa fa~on d'agir ne corres­

. pond pas a ce que nous imaginons. 

QUATRIEME MYSTERE:. L'ev~que transmet sa mefiance a d'~u"': 
tres personnes en les chargeant d'espionner Juan Diego. . 

* Seigneur, nous te demandons, dans ce mystere, denous 
aider pour que nous tie contribuions pas a augmenter 
l'atmosphere de mefiance quiexiste entre nous et nous 
divise, nous empechant de faire communaute. 

CINQUIEMEMYSTERE: . Les personnes chargees d' espionner Juan 
Diego devant admettre leur echec, dechargent leur colere 
et leur frustration sur lui. 

* Dans cemystere, demandons, .lorsque les choses ne vont 
pas comme nous Ie voudrions, a apprendre a etre plus 
humbles au lieu d'accuser les perso-qn~s innocentes 
autour de nous. 

LITANIE 
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PEIERE FINA.LE: Seigneur, aide-notIs, grace a l'exempl~ de 
Juan 'Diego, a comprendre que Tu ne decois pas celui qui se 
confie en Toi, PAR LE GHRIST NOTRE SEIGNEuR, AMEN. i(,I 

I 

I(CHANT) 
:! 
r· 
", 

MYSTERES DU CINQUIEME JOUR 

Les lectures du 5e jour nous montrent Juan D~ego 
rapportant a la Vierge la reponse de l'eveque. Cell~-ci 
proIllet' un 'signepour le lendemain e:t la recompense de'ses 
efforts. Or, pendant deux j ours, Juan Diego choisit de ne 
pas se rendre au rendez-vous avec la Vierge et donn~ la 
priorite a son oncle mourant. 

PREMIER MYSTERE: Marie n I abandonne pas Juan Diego etblle 
lui dit qu'elle lui donnerale signe que demande l'eveq:t:te. 

:t* Dans ce mystere, nous remercions Marie qui ne 'hous 
ab~mdonne pas, nousnon plus. ! 

DEUXIEME MYSTERE: Dieu ne laisse pas sans recompense celui 
qui slen remet' a l'accomplissement de Sa volonte. d'est 
pourquoi la Sainte Vierge annonce a Juan Diego quat sas 
efforts seront recompenses. ! 

'* 	 Remercions le Seigneur pour les satisfactions q~'Il 
nousdonne lorsque nous essayons d'accomplir sinc~re-
ment sa volonte. :! 

i 

" 

TROISIEME MYSTERE: Juan Diego est sensible aux besoi~s et 
aux souffrances de ceux quil'entourent, c1est pourqud,i il 
est plein de compassion devant la maladie de son dncle 
Juan Bernardino. 

* 	Seigneur, nous te d~emandons, dans ce mystere, 
donner un coeur sensible devant lesbesoins des 
afin de pouvoir les servir vraiment. 

QUATRIEME MYSTERE: Bien que Juan Diego ait put 
miracle, il veut se servir des moyens qui sont a sa 
pour resoudre le probleme de la maladie de son oncle. 
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* Seigneur ~ ,dans ce mystere, nous voulons te demander 
d'illuminer notre intelligence pour que nous ne mepri­
sions pas les' moyens naturels que Toi-meme as mis en 
nos mains pour que nous nous en servions. 

CINQUIEME MYSTERE: Convaincu que Ie plus important est de 
s'occuper de son oncle; Juan Diego ne se rend pas au 
rendez-vous avec la Vierge. 

* Demandons au Seigneur de nous faire comprendre que 
nous· L1 iiimons seulement lorsque nous aimons et servons 
nos freres ,en particulier ceux qui sont Ie plus 
proche et qui ont Ie plus be.s6in de nous. 

LITANIE 

PRIERE FINALE: Nous te benissons, Seigneur pour avoir fait 
connaitre tes secrets aux pauvres et aux simples et nous 
te demandons de nous permettre defaire partie, avec eux, 
de ton Royaume, PAR LE CHRIST NOTRE SEIGNEUR. AMEN. 

(CHANT) 

(Suite et fin dans Ie prochain numero de PROGRESSIO) 
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C o:rrrruu.n. a..'\.1t e. Man.d i,all e. 

MALTE: SEMINAIRE t 89 ANNUEI,. CVX 

LE PROCESSUS, LE DEFI, LtESPOIR 


La CVX ma1taise~ une fois de plus, s'est aveJtu- ' 
" ' i ' 

ree dans 11une de ses activites 1es plus lIosees": 1e week.­
E!nd du seminaire annue1 CVX. Je 1e qualifie d'lIose"lcar 
ces trois dernieres annees, nous avpns essaye de fair~ de 
nos seminaires une experience de Communaute Nationche. 
Nous avons essaye, de plus d'une fa!;!on, d l a11er au coeur 
de nos communautes (environ 28 actue11ement), eI). mettant 
au premier plan 1es dilemnes 1es plus urgents et 1es plus 
fondamentaux qui se presentent. Chaque fois, nous creons 
l'espace pour que Dieu communique a toute 1a commun~~te 
l'etape suivante et nous etablissons 1es grandes ligne;s a 
suivre ,pour 11 annee. .~ 

; 

Ce n'est certain~ent pas une tache faci1d et 
ce1a exige une grande sensibi1ite, une grande reflexton, 
et, en particu1ier de 1a part des responsab1es de 1a 
preparation, une profonde conscience de ce qui se p~sse 
dans 1es communautes individue11es. Leprocessus 1ui-m~me, 
entraine souvent 1a communaute dans une situation ~ de 
crise. Dne crise qui resu1te du fait d'avoir ete ouverts a 
l' Esprit, d I avoir pu discerner, et ce1a en depit du fiait 
d'etre si pauvres et humains. La crise nous propos~ un 
defi. E11e nous mene a une conversion plus profonde etf ne 
nous permet jamais d'etre trop contents de nous-meme~ ou 
de nos r$alisations (maintenant ,que1a CVX" i!Ci, 
s'aggrandit meme en nombre). E11e nous pousse a cherqher 
"le p1usll meme en tant que Communaute Nationa1e et ~ous 
presse de travai11er ensemble en une communaute tiranB, sa 
force du meme Esprit. ! 

Le processus 
l 

Le theme du 'seminaire de cette annee etait: (liLa 
reponse CVX ~ une Realite Ma1taise en evo1utiQnll .l Le 
processus etait 1e suivant: 

I
a) Dne prise de conscience profonde de ce qui fait cette 
22 - I 
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'realit~, grace a onze presentations,preparees par les 
differentes connnunautes, sur le travail, les relations 
avec les autres, Ie style de vie, l'Eglise" la 
famille, la politique, l'environnement, l'education, 
les problemes sociaux et l'injustice, la jeunesse et 
la culture. 

b) 	 Expr,ession de nos, sentiments d '_impuissance, de, decoura­
gement et d'inadaptation,par rapport a la, realite. 

c) 	 Par la suite, Ie Pere Rene Camilleri nous aida a 
realiser que seul l'Evangile pourrait nous guider pour 
repondre a cette realite. 

Ne regaJ;"der ces faits qu'avec des yeux humains pour­
rait paralyser et deprimer jusqu'auxplus ardents a 
repondre. Au contraire, nous devons vite regarder 
cette mame realite avec les yeux de la foi, les yeux 
de Jesus dans l'Evangile. 1e message de l'Evangile ne 
paralyse pas. C'est un message qui Hbere. 11 nous 
permet d'atre libres de tout egolsme et d'avancer dans 
cette realite., Nous ne devons pas devenir des\ victimes 
de la societe, vivant dans une ,attitude defai tiste et 
san's offrird' espoir., Au contraire, nous sommes appe­
les a lire IIles ,signes des temps" eta chercher 1'es­
poir chretien present en toute situation et mame, si 
nous Y reg!lrdons de pres, dans la situqtion maltaise. 

d) 	 1e message se fit plus profond et nous toucha Ie 
coeur, defiant notre approche de foi dans la vie: 
IICroyons-nous vraiment que tout est sauve, que l'Evan­
gile est la Bonne Nouvelle, que son message se rappor­
te a la realite maltaise? Sonnnes-nous prats a mourir a 
nous-memes, a temoigner de ce message par notr~ vie ou 
bien "allons-nous, agir ,connne, des facteurs et atre des 
messagers d'uIi message 'que nous ne connaissons pas?" 

e) 	 Un accent mis sur la vie d'Inigo nous aida a voir 
comment un homme simple, ordinaire comme nous, qui, 
lui aussi, vivait dans une societe en conflits, etait 
capable de saisir c~que occasion qui se presentait a 
lui et d'ecouter Dieu en toutes situations. Cela nous 
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it 

11 
permit de nous identifier a la Spiritualite Ignatie.nne 
et de nous inspirer de la vie d'Inigo. il

II 

'I 

Que s'etait-il passe dans nos coeurs tout au lon~ de 
cette journee? ': 

I 

2) Quelle serait notre prochaine etape? :i, 
3) Comment proceder avec 200 personnes differentes? I 

t 
Seul Dieu pouvaitrepondre a ces questions. Dans 

les priE~res et Ie partage pendant la messe, a la fin de la 
journee, les choses commencerent a evoluer. 11 apparut que 
la CVX maltaise ne pouvait pas, dans son unite, repondre a 
1a realite de son pays, en travaillant ensemble dans un 
domaiIie speci£ique (Ie plus urgent parmi les onze aspects 
presentes) car nous n'avions pas e'te lIenvoyes ll pour cel~., 

t 
11 est de plus en plus evident que la CVX maita­

ise est sur un chemin de conversion, profonde, vecue dans 
Ie coeur de chaque membre. n. est temps de reconnaitre! qui 
nous sommes et ~ nous demander si nous sommes vraitPent 
CVX dans notre identite. II nous est demande'd'approfondir 
notre formation ignatienne et de 'rester ouverts!aux 
options CVX pour~, la mission: optionpreferentielle pour 
les pauvres, promotion de la foi et 'de la justice, evange­
lisation, en tout ce que nous faisons. C'es't lorsque ~ous 
faisons l'experience de cette ouverture envers ces options 
que nous sommes capables de comprendre'et de vivre n~tre 
reponse CVX pour changer la realite. l 

Quelques questions fondamentales se posent: 

a)' 	 Nous aimons servir (nous Ie disons assez souverlt), 
II¥lis qu1est-ce qui, en fait, motive notre service?l 

i 

b) Aimons-nous suffisamment IInous bouger" au point d~ Ie 
fairs uniquement pour satisfaire les gens qui pemi;ent 

/ que nous ne faisons rien, et pour etre vus d'eux?[
I 
I 

c) Sommes-nous vraiment' "rempl~s de la personne et de 
,l'amour de Jesus" ou bien juste pleins de nous-me+es, 

If: 
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fermel'l a Luiet,desesperement vides? 

d) 	 Se pourrait-il que nous soyons en train de "regarder 
vers un projet communI! de peur de "regarder au-dedans" 
180 ou est JeSus et ou 11 nous appelle, chacun1 

L'espoir 

Bien que cette experience ait. pu briser les atten­
tes de beaucoup, elle reflete cependant la realite dela 
communaute maltaise et clest peut-etre pourquoi nOlis fUmes 
conduits (Ie dimanche) a mettre l'accent sur un changement 
fondamental d'attitude que Ie Christ,'invitalt chacun d'en­
tre nous a adopter. Identifier cette attitude et l'engage­
I'nent' personnel 'a prendre et a developper Jut notre offran­
de aDieu, eXprlmee pendant la messe. Ce sera notre repon­
se envers cette conversion et Ie fruit ,de ce seminaire. 

Nous pourrions. bien sur, laisser tout cela dans 
l'abstrait et oublier l'impact que ce seminaire a eu sur 
nous. II est facile de transformer nOs desirs et nos pro· 
messes. Un changementd'attitude estquelque chose qui se 
fait jour apres jour. II est important que nous exercions 
cette attitude dans les differentes situations concretes 
de la vie, sUrtout cette annee. Elle doit etre ancree et 
vecue dans nos relations et notre approche generale de la 
vie. C'est ainsi que nousprogressons vers un but finaL •• 
mieuxs~rvir et mieux aimer Dieu et les h0mmes. Je crois 
que 11 invitation que la communaute a recue est celIe d'un 
changement de coeur••. un' changement d'attitude dans la 
vie ••• pour etre des personnes ouvertes et sachant discer­
ner ••. des personnes ignatiennesqui choisissent Ie Christ 
et. font tout pour aimer et servir Dieu et Son peuple. 

C'est seulement ,de cette fa~on que nous pourrons 
etre des signesde l'espoir'chretien et de l'amour de l'E­
vangile. Clest saulement ainsique nous pourrons repondre. 
en tant que membres evx. aux besoins concrets de la reali-: ­
te maltaise. Nous devons croire' que rien de ce qui est 
fait par amour n'est jamaisperdu. L'amour a une qualite 
eternelle qui. a la fin, portera ses fruits. 

Joseanne Peregin 
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Mission CVX at ReB-lite SOGicile. 
il 

1. 	"TOUTE NOTRE VIE EST UN SERVICE" :t 

f 


Notre mission a commence pres de San Salvadod il 
y a 9 ans, avec un groupe de jeunes qui, unis au Christ, 
dans la priere, ~edonne,rent la tache difficile d' evang~li­
ser. La principale difficulte experime:ntee, dans lIes 
annees 79-80, fut la violenceetla recrudescence d~ la 
guerre qui nous fit mu.rir et accrut notre experience. ~ous 
etions et sommes encore animes de cette foi vive etpleine 
d'esperance dont temoigna Mgr Romero. . 

Bien que manquant de materiel de formation, notre 
fag.on de voir, de juger et d 'agir s' estbasee sur Ie 
document de Puebla, element de notremagistere latino­
americain qui doit servir d'orientation et encourage nbtre 
peup1e. ) 

I
L'integration de ce travail pastoral avec laspi­

ritualite ignatienne a produit des changements radicauk et 
nous force ~ ne pas chercher de securites personnelles, 
mais a prendre le risque de la cause dti Christ, dans[une 
authentique pauvrete evangelique, abandonnant Ie supe~flu 
et de la, a nous accepter tels que nons sommes. Nous! de­
vons nous sentir solidaires et repondre a l'appel pre~~ant

rdu monde. Devant cet appel, notre attitude ne sera; pas 
celIe de simples spectateurs, ilnous faut travailler et 
lutter pour redonner a notre monde sa dignite. NOlls de~ons 
denoncer. l'injustice pour construire la paix, en commen­

·!iant par notre propre milieu. 

Pour vivre cette experience, le 
discernement est extremement important,· car 
.notre· realite de peche nous conduit a ressentir 
besoin duPere et llamour quIll a pour nous. Ayant. 
conscience de cela, nous devons etre indifferents. c 
a-dire disponibles pour pouvoir realiser la volon 
Pere sur notre projet de vie. 

Ce service temoigne d'un engagement 
qui, en Christ, no~s dorine tout son amour. 
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.;;ervicequi nait d'une Gommunaute.Ecclesiale de Base qui 
sereurdt pour reflechir la parole vivante de Dieu, parole 
incarnee dans la realite qui pousse les chretiens a. 
travailler pour Ie Royaume aujourd'hui. 

Dans la mesure' ou. nous prenons conscience que 
toute notre vie est· un service, nous optons pour un style 
de vie specifique qui nous engage a. viv·re une pauvrete 
evangelique authentique. Ge service nous aide a. mettre la 
vie en valeur, a. lutter pour que les droits les plus 
-elementaires soient respectes. 

CVX de San Salvador 

2. .nC' EST EN. .DONNANT QUE L' QN RECOITn 

, Depuis l'age de 13 ans, ayant re9U, en cadeau 
d'anhiversaire, "Les Miserables", j'etais devenue plus 
consciente, grace aussi a. mon education, que tout Ie monde 
n '.avait .pas aut ant de chance que moiet j' eprouvais Ie 
vague desir de faire qpelque chose pour aider ceux qui
n' etaient pas aussi· privilegies que mol. 

Cependant, .(entre temps, j'etais devenue membre 
GVX). je commen9ai a. realiser que les bonnes intentions ne 
suffisaient pas et que je devais etre plus sensible aux 
autres et. les accepter davantage. au risque. sans Ie 
vouloir, de faire plus de mal que de bien. Par ailleurs, 
devant l'ampleur des besoins, j'avais l'impression que 
seulement quelque chose de merveilleux pourrait suffire. 
et. ne sachant pas comment -Ie realiser, je ne faisais 
rien. 

Un membre de notre Gonseil Pastoral demarra un 
Groupe ·de Soutien ,Paroissial. (travaux menagers. visites 
aux malades. babysitting ..• ) dont je fis partie. Sa devise 
etait une phrase de Mere Teresa: "Dieu ne nous demandepas 
de faire de grandes choses pour lui. G'est la quantite d'a­
mour que nous mettons dans l~s petites choses que nous fai­
sons qui rend notre offrande agreable a. Dieu". Lentement. 
je commengai a. en comprendre la verite. La CVX m'aida 
particulierement a. en faire davantage une partie de moi. 
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y a 8 arts que 5e suis catechiste; cette a,bti­
vite me plait, malgre les difficultes et la .frustrat'ioh de 
Htravailler dans le noir", mais j'avais besQin de~o}tir 
du giron de 1 tEglise et de faire quelque chose qui ne ;~oit 
pas centre sur 1 'Eglise. Lorsque j' entendis parlet du 
Wiley Park Centre pour les enfants'maltraites et iburs 
familles, et de leur besoinde volontaires, je pensai!que 
cela pourrait etre quelque chose a ma portee. f 

Je l'avais trouve presque par hasard et jel fis 
l' essai d' y aller en me demandant sf j' aurais encor~ la 
patience d'etre avec de jeunes enfants. Cependant, apres 
un debut tres hesitant, cette activite est devenuetres 
precieuse pour moi et, maintenant, je sens vraiment que 
j' ai ete appelee, et je me sens pdvilegiee d' etre eng,agee 
dans ce travail. 11 peut etre aussitres astraignaht ­
travailler avec 15 a 20 enfants perturbes est exigea'nt ­
mais, en general, je rentre chez moi revigoree, meme .sfi me 
j em' ecroule de fatigue! if 

,I 
Chaque vendredi soir, quand je faismon examen et 

me demand~ !Iou ai-je vu Dieu aujourd'hui?", les occas~ons 
sont tant nombreuses que j 'ai du mal a me les rap~eler 
toutes. Je note, par exemple, comment les enfants les ;plus 
agressifs deviennent peu a peu !lmaleables" et cooperatifs 
avec leurs camarades et leurs enseignants; la j01J, sur 
leur visage lorsqu'ils jouent sous le jet d'eau pa~ une 
chaude journee d' ete et le plaisir' qu' ils eprouv~nt a 
sentir l'eau sur leur corps. Ce sont de grandes 1e!;onst sur 
1a fa~on de vivre p1einement chaque moment en particul~er. 

~l 

rL'attitude des enseignants envers 1es enfant$ est 
tres chretienne, bien que j'aie l'impression qu'i~s ne 
soient pas des chretiens pratiquants. Ils font avec.ltant 
d'amour, de respect, de patience et de sensibi1ite, tdutes 
1es activites physiques et mentales necessaires que Je me 
sens tres humble et poussee a donner ce quelque cho~e en 
p~s. I 

La plupart des vo1ontaires vienn~nt de l'Eg1ise 
Reformee, mais qu' i1s i:dent des i'iens avec l'Eglise 04 pas 
m'importe peu, 1e fait est qu'ils m'ont touchee partleur 

. 1 
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generosite, leur, amour et leur dur travail. Quelques-unes 
de ces dames ont entre 75 et 80 ans, ce qui est un autre 
defi pour mol. 

Ma seule limite est d'accepter les invitations du 
Pere a mourir a moi-meme et a me donner davantage. Je 
pense que la 'fa~on dontma vision de la realite sociale a 
ete modifieeest la sUivante: avant que je n'entreprenne 
ce travail, j'avais une idee idealisee de ceux qui sont 
da:ns 'le besoin; encoreLes Miserables? Je pensais qu'ils 
seraient faciles a aimer, mais je~"me' suis aper~ue que ce 
n'est pas tdtijours vrai. 

Malgre les diffic:ultes, cette experIence a confir­
me et renforce ma foi. Cela m'a confirmee dans lildee que 
Dieu travaille dans ceux qui ne Le connaissent pas comme 
dans ceux qui Le cortnaissent. Cela m"a certainement a~dee 
a etre plus consciente de moi-meme en tant qu'agent de 
changement social. 

J'aitrouve, de: nouveau la verite des paroles de 
Jesus !Iciest en donnant que lion re~oit". J'ai'gagneen 
confiance et en assurance, je me sens bien en etant enga­
gee dans un groupe qui apporte la bonne nouvelle aux' pau­
vres, proclame 'la liberte aux captifs, redonne la vue aux 
aveugles et quilibere vraiment les prisonniers. Malheureu­
sement, les familIes en difficultes sont peu nombreuses a 
recevoir 1 'aide, dont elles ont desesperement besoin, trop 
d I entre elles n I ont que peu ou pasd' aide du t'out. 

Une membre CVX, 
Picnic Point, Australie 
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Echos. . .. Ec.hos .\1 

PARAGUAY: PREMIERE ASSEMBLEE CVX: 

Le 8 decemb,re 1989, jo.ur dela fete de la Vierge de Cakcu­, 
pe, patro.nne du Paraguay, a eu lieu la premiere Assemblee 
Natio.nale CVX, (de 8 h a 18 h 30) au "Patio. de lo.S Natan­
j o.S" de la paro.isse du Christ Ro.i. Des membresdes t~o.is 
co.mmunautes participerent a l'Assemblee: le gro.upe "Cbi­
no." (jeunes universitaires), le gro.upe liEn Rutall (jepnes 
d I une do.uzaine d I annees du Co.llege Technique Javier) e;f le 
gro.upe "Nemityll (jeunes en fin de cycle seco.ndaire); So.it 
un to.tal de 25 membres.Cette premiere Assemblee co.rresPo.n­
dait a une ·forte attente de lapart des tro.is co.mmuna'll;tes, 
puisque la participatio.n glo.bale fut de 90 %. 

, 
Cet entho.usiasme est d I autant plus Po.sitif puisque, [sans 
se co.nnal.tre, la plupart d I entre eux n I eurent pas de ,[pro­
blemes Po.ur s'exprimer et parler des experiences v@cues

I
dans leur co.mmunaute. Ils purent ainsi s'enrichir, en ~Co.U­
tant les membres ayant une plus lo.ngue experience darls la 
CVX duparaguay.1 

Le pere Antonio. Betanco.r. Assistant Ecclesiastique
i 
des 

tro.is co.mmunautes, no.us parla du develo.Ppement de "l';his­
to.ire des CVX au Paraguay", faisant auparavant une i~tro.­
ductio.n sur la fa!;o.n do.nt celles-ci debuterent darisle 
mo.nde. Le Pere Ramon Juste, Pro.vincial de la Co.mpagnie de 
Jesus, etait 18 8 titre. d'invite special; o.n l'info.rm* des 
pro.chaines activites des co.mmunautes, entre autres de la 

.1
participatio.n des membres du gro.upe ttCamino." au Co.uts de 
fo.rmatio.n 8 la spiritualite ignatienne, a Santiago. du 
Chili. (Ex Mini-Manila) au mo.is de janvier 1990 . 

. ,Durant l' Assemblee, Daniel Mo.reno. V., du gro.upe 
et membre des CVX depuis six ans, fut elu premier 
dent des CVX du Paraguay. Avec lui, une Equipe S 
Judith Grenno., chargee des relatio.ns et co.o.rd 
l'Equipe de Fo.rmatio.n; et enfin Ivan Go.nzalez, 
et Treso.rier, co.o.rdinateur de l'Equipe de Redactio.n. 
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MISSIONS RURALES AU NICARAGUA: 

Les Missions Rurales sont l'une des activites 
importantes .realisees par la CVX du Nicaragua, avec pour 
objectif de mettre en pratique Ie principe de vie apostoli- . 
que et la mission qui a ete confiee a notre Groupe de 
Chretiens Laics: etre des temoins de l'amour du Christ 
parmi ·leshommes. 

Nous realisons ces Missions Rurales en periode de 
vacances, au debut et au milieu de l'annee, dans des commu­
nautes chretiennes paysannes, des villages et des endroits 
eloignes de la capitale comme Rio San Juan a la frontiere 
du Costa Rica, Santa Rosa del Penon et Rivas, a l'Ouest de 
la capitale,oii nous partageons, en plus de notre joie, 
l'amour de Jesus qui s'exprime dans notre travail, cote a 
cote avec nos freres paysans, dans leur vie quotidienne. 

Nos activites consistent surtout a participer a 
l'ensemencement des cultures, a la construction d'ecoles 
et de centres de sante, a l'enseignement, aux loisirs des' 
enfants et des jeunes au travers de jeux ou d'animations, 
tout cela en partageant l'Evangile a la lumiere de notre 
realite, point central de notre mission. 

Ceci nous donne l'occasion de connaitre autre 
chose dans notre vie, en experimentant ce qu'est aimer 
-sans prejudices ni hesitations- celui qui n'a rien; nous 
apprenons aussi a vivre comme Jesus, a accepter avec joie 
et simplicite les limites et pauvretes qui se vivent 
particulierement dans ces zones cruellement touchees par 
la guerre, et nous y apportons ce soutien moral et humain 
qui fait tant defaut dans ces regions. 

Dans le cheminement CVX du Nicaragua, ces 
Missions Rurales sont une des experiences les plus riches 
et evangelisatrices pour tous les membres de notre CVX, 
car etre signe d'amour,d'esperance et de foi pour tant de 
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personnes qui souffrent nous fait grandir'sPirituellJnent 
et humainement comme individus et· comme groupe et ilnous 
incite a participer activement au developpement de qotre 
propre societe et a travai1ler avec un esprit deset.vice ' 
pour etablir la justice et la paix entre les hommes. :1 

i 
:i 

C1est ainsi que nous accomplissons la Missiorl. CVX 
t· 

que Ie Seigneur nous demande de realiser de la fa90n, quIll 
a choisie pour chacun d'entre nous. I, 

I 

Ruth Velia Gomez Centeno 
Ena Victoria Escobar 

CVX Nicaragua! 
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